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Rennes, 21 janvier 2026
À l’occasion de sa cérémonie des vœux, Charles Compagnon propose un nouveau cap
optimiste et ambitieux pour Rennes

À l’occasion de sa première réunion publique de campagne 2026, organisée ce 21 janvier à la MJC
Bréquigny (Rennes), Charles Compagnon et Carole Gandon ont posé les bases d’un projet clair, structuré
et résolument tourné vers le quotidien des Rennaises et des Rennais.

Devant un public de plus de 300 personnes, le candidat a défendu une alternance qu’il qualifie de «
respiration démocratique », une alternance qui remet du débat, de l’écoute et de l’exigence ; une
nécessité pour redonner à la ville du souffle, de la méthode et des priorités clairement assumées.

UNE VILLE AIMÉE, MAIS QUI A BESOIN D’UN NOUVEAU SOUFFLE

« Rennes est une ville que j’aime. [...] mais aimer Rennes, c’est aussi ouvrir les yeux sur ce qui ne va pas.
», a déclaré Charles Compagnon, évoquant les difficultés croissantes en matière de mobilités, de
logement ou encore de sécurité. « Je veux que Rennes aille mieux », ajoute-t-il. 

"Rennes subit le règne du laisser-faire et du laisser-aller. Ce qui caractérise l’équipe sortante, c’est
qu'elle est incapable de régler les problèmes du quotidien, et tout aussi incapable de penser l’avenir.",
insiste Carole Gandon, n°2 de la liste VIVRE RENNES !

Le candidat a insisté sur la nécessité d’écouter les habitants, de regarder lucidement les réalités vécues,
sans opposer ni stigmatiser.

UN RASSEMBLEMENT LARGE ET RESPONSABLE

Moment central de la soirée : l’affirmation d’un rassemblement politique inédit à Rennes, construit autour
du travail commun engagé avec Carole Gandon. 

Charles Compagnon a insisté : « Carole Gandon porte une voix essentielle à Rennes Métropole, sur le
logement, les mobilités, le développement économique de notre territoire. Notre union est le fruit d’un
travail de fond, engagé depuis plusieurs années, au service de Rennes. », rappelant que ce
rassemblement va bien au-delà des deux groupes d’opposition municipale.

Il a notamment remercié plusieurs cadres de la droite républicaine, dont ses candidats aux dernières
élections législatives sur Rennes, qui ont récemment annoncé publiquement le choix de rejoindre le
collectif VIVRE RENNES !, renforçant ainsi cette dynamique de rassemblement du centre-gauche à la
droite républicaine aux côtés d’Horizons, Renaissance, le Modem, Territoires de Progrès, l’UDI, le Parti
Breton et de nombreux acteurs de la société civile, engagés dans la vie associative, économique et
culturelle rennaise.
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« Je salue chaleureusement toutes celles et ceux qui ont fait ce choix courageux de s’engager pour
l’alternance. Bravo et merci ! », a-t-il salué. « Ensemble nous formons la seule liste capable de l’emporter
face à la majorité sortante », a conclu Charles Compagnon.

TROIS PRIORITÉS CLAIRES : PROTÉGER, RESPIRER, RELANCER
“Je vous le dis, en tant que maire, je n’aurai qu’un seul objectif : augmenter le niveau global de bonheur
des Rennaises et des Rennais. Et pour cela, je proposerai un nouveau cap, optimiste et ambitieux pour
notre ville. Un cap, et 3 priorités claires : protéger, respirer, relancer.” a indiqué Charles Compagnon
avant de présenter son projet municipal, construit à partir de ses rencontres de terrain. 

Protéger, en faisant de la sécurité une responsabilité permanente : doublement et armement de la
police municipale, retour de la proximité avec la création de 4 commissariats de quartier,
sécurisation des transports avec une police métropolitaine, mais aussi prévention et médiation.

Respirer, en permettant aux Rennais de se loger, de se déplacer et de vivre dans une ville plus fluide
et apaisée : développement des mobilités métropolitaines, lancement d’étude prolongement du
métro B vers l’aéroport, bus circulaires, moratoire sur les tours, priorité au recyclage urbain et au
logement abordable grâce au notamment au bail réel solidaire.

Relancer, en redonnant à Rennes son rôle de capitale régionale ambitieuse : soutien à l’emploi et à
l’insertion, relance du commerce de proximité, création d’un fonds d’innovation économique, relance
des grands projets structurants (un quartier des stades avec nouveau stade, un Zénith de 12000 à
15000 places), rayonnement sportif et culturel.

« Nous voulons une métropole qui assume à nouveau l’ambition, sans renier la solidarité. », avait quant à
elle indiqué Carole Gandon dans son discours préliminaire.

Au-delà des projets, Charles Compagnon a insisté sur la méthode : décider au plus près des quartiers,
associer les habitants avant les décisions, hiérarchiser les priorités, évaluer les politiques publiques et
respecter l’argent des Rennais. « Notre projet est ambitieux. Et il sera financé par une meilleure gestion.
», a-t-il rappelé, en confirmant que son programme ne comportera aucune hausse d’impôts.

UNE CAMPAGNE TOURNÉE VERS LE TERRAIN

En conclusion, Charles Compagnon a appelé à une campagne ouverte, collective et ancrée dans le
terrain, invitant les Rennaises et les Rennais à s’engager dans une démarche qu’il veut sérieuse,
responsable et tournée vers l’avenir.

« Si vous voulez une ville qui protège. Une ville qui respire. Une ville qui relance les grands projets.
Alors parlez-en autour de vous. Prenez votre place ! Ne vous faites pas voler cette campagne
municipale. », a-t-il conclu. 



Ressources complémentaires
LIEN VERS LA VIDÉO “VIVRE RENNES AVEC CHARLES COMPAGNON : UN NOUVEAU CAP
OPTIMISTE ET AMBITIEUX POUR RENNES”

https://youtu.be/dnj-kF2PPIg

LIEN VERS LES PHOTOS OFFICIELLES DE L’ÉVÉNEMENT

https://photos.app.goo.gl/1c7RNUYNf4cWVkgh6

https://youtu.be/dnj-kF2PPIg
https://youtu.be/dnj-kF2PPIg
https://photos.app.goo.gl/1c7RNUYNf4cWVkgh6
https://youtu.be/dnj-kF2PPIg
https://photos.app.goo.gl/1c7RNUYNf4cWVkgh6
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Mesdames, Messieurs,
Chers amis,

En ce début d’année, permettez-moi d’abord de vous adresser mes vœux les plus sincères : des vœux de
santé, d’énergie, et de confiance pour vous, pour vos proches, et pour notre ville.
Être ici ce soir, à Bréquigny, entourée de tant de visages engagés et optimistes est une joie réelle.
Mais c’est surtout un moment important. Un moment qui dit quelque chose du chemin parcouru, de cette
nouvelle page que nous sommes en train d’écrire ensemble.

Je ressens avant tout une fierté profonde.
La fierté d’une alliance qui ne s’est pas imposée d’elle-même.
La fierté d’un choix qui n’était ni évident, ni confortable, mais nécessaire.
Je l’ai souvent dit à Charles Compagnon : une alliance n’est pas un slogan, c’est une construction
patiente.
C’est un jardin que l’on choisit de cultiver ensemble.

Il faut accepter de tailler, de déplacer, parfois de renoncer à certaines évidences pour que l’ensemble
prenne forme et respire.

De fait, cela a demandé du temps, de l’écoute, des concessions.
De fait, il a fallu accepter de ne pas être au premier plan, ce qui n’est jamais anodin lorsqu’on a été tête
de liste, lorsqu’on a dirigé des campagnes, assumé des arbitrages, rassemblé des équipes.
Mais cette alliance est avant tout un acte de responsabilité.

Responsabilité parce que Rennes vaut plus que des trajectoires individuelles.
Responsabilité parce que l’alternance ne se construit pas dans la concurrence, mais dans la
convergence.
Responsabilité parce que la victoire se conquiert, je le crois, par la constance et la cohérence.

Nous venons, Charles Compagnon et moi-même, d’horizons différents.
Charles vient du centre droit.
Je viens de la gauche.

Autour de nous, des femmes et des hommes issus d’autres traditions politiques, de la droite rennaise
notamment, chers Gurval, Amélie, Matthieu, Joëlle ;je ne peux pas tous les citer ; tous sont des
personnalités exigeantes, solides, sincères.
Ce rassemblement n’efface pas les différences. Il les dépasse, au profit d’une cause plus grande que nos
désaccords : l’avenir de notre ville.
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Je voudrais maintenant vous dire ce qui m’anime, au fond.

Après de longues années d’engagement militant, vous le savez, je ne suis pas toujours en phase avec les
choix du parti présidentiel.
Mais je reste fidèle aux promesses originelles : le dépassement des clivages, le renouvellement des
pratiques et des visages.

Je reste fidèle à une idée simple mais exigeante : faire de la politique autrement.
Mon engagement, aujourd’hui, est résolument local.

Il est enraciné dans notre territoire, dans notre ville, dans notre histoire collective.
J’ai connu d’autres lieux de décision.
Je fais encore chaque semaine l’aller-retour avec Paris.

Et ce recul, cette profondeur de champs, rend une chose très claire : Rennes a tous les atouts pour
réussir, mais elle est aujourd’hui empêchée par une gouvernance trop sûre d’elle-même.
Une équipe d’élus de métier, pétrie de certitudes, qui est en train de laisser la ville décrocher.

C’est précisément pour cela que l’union était indispensable.
Parce que Rennes n’a plus le luxe d’attendre.
Parce que les signaux faibles sont devenus des alertes franches.

J’ai toujours refusé d’importer au conseil municipal les logiques nationales qui fracturent le pays.
Mais il faut s’en souvenir : Nathalie Appéré a fait le choix, par pur opportunisme, de soutenir
successivement la NUPES, puis le Nouveau Front populaire, en s’alignant sur la stratégie de Jean-Luc
Mélenchon.

Aujourd’hui, elle prétend refuser toute alliance locale avec La France insoumise.
Comment la croire ?

Car quand une maire se laisse guider par des postures nationales et des calculs électoraux plutôt que
par l’intérêt concret de sa ville, elle finit par se détourner du réel.
Elle parle beaucoup, elle agit peu.

Et ce sont les habitants qui en paient le prix.
Car oui, il faut le dire avec gravité mais sans excès : aujourd’hui, Rennes décroche.
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Aujourd’hui, notre ville subit le règne du laisser-faire et du laisser-aller.
Ce qui caractérise l’équipe sortante, c’est une chose très simple :
elle est incapable de régler les problèmes du quotidien,
et tout aussi incapable de penser l’avenir.

Qu’il s’agisse d’améliorer un plan de circulation à l’échelle d’un quartier, de régler les pannes du métro,
de lutter contre le fléau des tags qui dégradent notre cadre de vie, ils ont jeté l’éponge.
Mais au-delà du quotidien, ce qui inquiète le plus, c’est le manque d’ambition.
Rennes aurait pu accueillir le Tour de France. Ils l’ont refusé.

Rennes aurait pu devenir Capitale européenne de la culture. Ils n’ont même pas candidaté.
Nous voulons une métropole qui assume à nouveau l’ambition, sans renier la solidarité.
Une métropole qui pense ses transports à l’échelle réelle des besoins.
Un métro et des parcs relais qui sortent de la rocade.

Des liaisons efficaces entre les communes.
Une sécurité renforcée dans les transports par une police métropolitaine dédiée.

Une métropole qui attire les entreprises et leur facilite la vie.
Qui crée de l’emploi en structurant des pôles d’attractivité hors de la seule ville centre.
Qui refuse la logique des communes dortoirs et organise un développement plus équilibré.
À quoi ressemblera Rennes en 2050, si nous faisons collectivement le choix de l’audace 
et du renouveau ?

À une ville restée humaine, où l’on peut encore croiser par hasard un ami.
À une ville sûre et apaisée, où la règle commune est respectée et appliquée.
À une ville intelligente et connectée, où la technologie simplifie la vie quotidienne.
À une ville verte, entourée d’espaces naturels préservés.
À une ville universitaire créative, ouverte sur l’Europe et le monde, fidèle à son histoire et tournée vers
l’avenir.

Henri Fréville disait :
« une ville ne se résume pas à ses pierres, mais à la vision que ses habitants partagent de son avenir ».
Cette vision, nous la portons collectivement au conseil municipal et au conseil métropolitain, avec mes
collègues Henri-Noël Ruiz, sur l’urbanisme, à Antoine Cressard, sur les équipements et le patrimoine, à
Loïck Le Brun, sur l’ambition sportive. 
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Avant de lui laisser la parole, je veux dire un mot de Charles Compagnon. Je l’ai vu à l’œuvre. Je l’ai
observé. 

Charles connaît Rennes intimement.

Il la parcourt, il l’écoute, il la comprend.

Il a cette capacité rare à relier le terrain et la décision, l’expérience et l’action. Il a su s’entourer
d’hommes et de femmes de talent, tous animés par son énergie communicative et sa force de travail. 

Pour reprendre les mots d’Edmond Hervé :
« gouverner une ville, ce n’est pas l’administrer, c’est l’habiter pleinement ».

Charles habite Rennes. Et il est prêt à la servir.

Rennes mérite mieux que l’autosatisfaction.

Rennes mérite un nouvel élan, lucide, exigeant, collectif.

Chers amis, il faudra le dire partout :
l’alternance ne sera possible qu’à une seule condition.
Voter utile dès le premier tour.
Voter pour la seule liste capable de changer Rennes demain.
Voter pour Vivre Rennes.
Voter pour Charles Compagnon.

Je compte sur vous comme vous pourrez compter sur moi.

Pour 2026, formons donc un vœu simple et exigeant : que nous puissions tout simplement mieux Vivre
Rennes!

Je vous remercie.
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Bonsoir à tous,
Rennaises, Rennais, 

Merci d’être là.
Merci d’avoir pris ce temps pour Rennes.

Ce soir, je vais être concret. Je vais parler de notre quotidien.

Mais pour commencer, en ce début d’année,  je veux profiter de ce moment pour vous adresser mes
vœux. Je souhaite à chacune et chacun d’entre vous une bonne santé, pour vous et vos proches ; 
une année pour que vos projets se réalisent ; et cette année, c’est mon vœu le plus cher : Je souhaite que
vous soyez FIERS DE RENNES !

Si nous sommes réunis ce soir, c’est parce qu’on aime Rennes. 

Vous aimez Rennes…et vous donnez beaucoup à cette ville. 
Donner de son temps pour les autres, s’engager dans une association, faire vivre son quartier, soutenir
un commerce local, c’est cela, l’esprit rennais. 

Mais aujourd’hui, souvent, Rennes est aussi devenu une ville qui vous prend trop. Trop de temps, trop
d’énergie, trop de liberté. Votre temps : les pannes de métro à répétition, les bouchons, les pistes
cyclables mal pensées, les travaux interminables décidés sans vous… Votre énergie : s’engager et lancer
des projets devient un combat… face à la majorité sortante, de nombreux Rennais m’indiquent avoir
l’impression de se retrouver dans « la maison qui rend fou » des 12 travaux d’Astérix… complexité
administrative, délai de décision, difficultés à trouver un logement abordable ou à trouver du travail…
Votre liberté quand les trafics s’installent. Aujourd’hui vous êtes nombreux à ne plus vous sentir en
sécurité. 

Je me souviens de cette personne âgée que j’ai rencontré il y a 4 ans au gros chêne, elle me disait qu’elle
ne pouvait pas aller chez le médecin l’après-midi car les dealers prenaient possession de la dalle ! Dans
une ville comme Rennes, on ne peut pas laisser les gens ajuster leur agenda à l’agenda des dealers. Et, 4
ans plus tard, non seulement la situation ne s’est pas améliorée mais elle s’est aggravée.

Face à ces constats largement partagés, beaucoup me disent : c’est partout pareil, c’est pas la mairie
c’est l’État, on a tout essayé… 

Non, ce soir, si je devais vous laisser avec une seule certitude, c’est qu’on peut changer les choses. 
SI JE SUIS CANDIDAT AUJOURD’HUI, C’EST PARCE QUE CETTE SITUATION EST ANORMALE ET QU’IL EST
POSSIBLE DE FAIRE AUTREMENT. 
Alors, Oui, en 2026, je fais le vœu qu’ensemble nous puissions pleinement VIVRE RENNES !
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Chers amis, vous le savez, cela fait maintenant six ans que je suis sur le terrain, dans vos quartiers,
comme élu d’opposition. Six ans à vous rencontrer. Six ans à écouter vos colères, vos inquiétudes, mais
aussi votre attachement profond à Rennes.

Je viens du monde entrepreneurial. Dans ce monde-là, les problèmes ne s’expliquent pas, les problèmes
ne se commentent pas, ils se règlent ! Quand une décision ne fonctionne pas, on la corrige. Quand une
situation se dégrade, on agit.

Rennes est une ville que j’aime.  Une ville dans laquelle ma famille s’est installée quand j’étais tout jeune
adolescent, où ma mère a enseigné, et mon père m’a donné le goût d’entreprendre. Une ville dans
laquelle j’ai appris ce qu’était l’engagement associatif, le bénévolat. Une ville dans laquelle j’ai fondé ma
famille et où j’ai mes amis. A Rennes la fraternité n’est pas une valeur abstraite, mais un engagement du
quotidien. Une ville dynamique. Une ville où il fait bon vivre.

Mais, aimer Rennes, c’est aussi ouvrir les yeux sur ce qui ne va pas. 
Les médecins le savent : si on ne pose pas le bon diagnostic, on est sûr de perdre son patient. 
Et moi, je veux que Rennes aille mieux. 

C’est pour cela qu’avec VIVRE RENNES !, nous avons voulu faire cette campagne avec vous. Quartier par
quartier. Marché après marché. Réunion après réunion. J’ai écouté. J’ai appris. Et j’ai compris une chose
essentielle : les meilleures idées ne viennent pas des bureaux, elles viennent du terrain.

L’alternance que nous appelons de nos vœux, c’est une respiration démocratique, l’alternance
démocratique, elle permet de remettre du débat, de l’écoute, et de l’exigence.

Après cinquante ans de la même majorité, sous différentes formes, les habitudes se sont installées…et
l’inertie s’est imposée. Changer de maire, c’est donner à Rennes un nouvel élan. 

Avec Carole Gandon, et tous nos partenaires, nous avons fait un choix exigeant : celui de dépasser nos
différences pour travailler ensemble, dans le respect et la clarté.
Carole Gandon porte une voix essentielle à Rennes Métropole, sur le logement, les mobilités et le
développement économique de notre territoire.

Et ce rassemblement, aujourd’hui, va bien au-delà. Il réunit des Rennais du centre-gauche, du centre, de
la droite républicaine, des régionalistes, et de nombreux citoyens sans étiquette. Merci à vous d’être
présents ce soir parmi nous , vous êtes ici parce que, vous aussi, vous aimez Rennes !

ENSEMBLE, NOUS FORMONS LA SEULE LISTE CAPABLE DE L’EMPORTER FACE À LA MAJORITÉ
SORTANTE. 
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L’alternance oui, mais pour aller où ? 
Je vous le dis, en tant que maire, je n’aurai qu’un seul objectif : augmenter le niveau global de bonheur
des Rennaises et des Rennais. 

Et pour cela, je proposerai un nouveau cap, optimiste et ambitieux pour notre ville. 
Un cap, et 3  priorités claires. 

PROTEGER
RESPIRER
RELANCER

PROTEGER, La sécurité, c’est beaucoup plus qu’un thème de campagne.
C’est une responsabilité permanente des élus – la responsabilité de garantir la première des libertés.

Je vais vous dire pourquoi ce sujet est important pour moi. Lors de mes visites de quartiers
hebdomadaires, Denis m’a présenté  Philippe, le responsable du restaurant « La bonne Adresse » aux
Almadies. Il m’a expliqué qu’en plein après-midi : les dealers squattaient l’entrée, bloquaient l’accès,
dérangeaient la clientèle. Les habitants n’étaient plus libres d’aller boire un verre comme ils le voulaient ;
aujourd’hui Philippe n’est plus libre de tenir son restaurant…il a dû fermer. 

Et ça, ça m’a fait profondément mal au cœur. Malheureusement, c’est une histoire de Rennais parmi tant
d’autres. Or, une ville qui PROTÈGE, c’est une ville qui anticipe, qui ne laisse pas s’installer l’insécurité. 
Laisser s’installer l’insécurité, c’est abandonner les plus fragiles.

Dans ces vœux, la maire actuelle nous souhaite de retrouver l’insouciance. Mais une ville qui laisse
s’installer l’insécurité empêche les rêves d’insouciance de se réaliser. Une ville qui laisse s’installer
l’insécurité, c’est tout simplement une ville qui ne permet plus à Rennes d’être Rennes.

Nous refusons cette résignation. Nous voulons une présence renforcée dans tous les quartiers,
Nous voulons une présence adaptée aux réalités locales.

Cela passe par une police municipale visible ; Et elle sera visible, parce que nous en doublerons les
effectifs. Cette police municipale sera active, armée et formée pour épauler la police nationale. Notre
Police Municipale sera aussi soutenue, par une vidéoprotection ciblée sur les secteurs sensibles. 

Nous engagerons un vrai retour de la sécurité de proximité. Nous créerons quatre commissariats de
proximité : à Maurepas, à Villejean, à Cleunay, et au Blosne. Rennes bénéficiera d’une police municipale
24h sur 24, d’une vidéoprotection renforcée, et nous lancerons dans les 100 premiers jours de notre
mandat l’opération Sainte-Anne et République apaisées. Nous referons de ces places des espaces sûrs,
propres, accueillants.Nous sécuriserons aussi les transports et les grands pôles de vie : la gare,
Beaulieu, Villejean, le centre-ville.
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Mardi matin au marché Robidou plusieurs femmes m’ont dit qu’elles ne sortaient plus le soir à Rennes
pour aller au cinéma par exemple. Il y a même une personne qui m’a dit qu’elle avait une place pour le
concert de Michel Jonasz mais qu’elle n’ira pas parce qu’elle avait peur de rentrer après.
Quand j’entends cela, je ne peux pas rester indifférent. Et ça m’est d’autant plus insupportable que je
sais qu’on peut changer les choses. D’autres villes l’ont fait.

Protéger, ce n’est pas seulement parler de sécurité. C’est protéger notre cadre de vie. Protéger les plus
fragiles. Protéger les familles, la jeunesse.  Mais, c’est aussi protéger notre tissu associatif. Car, quand
on s’engage pour les autres, quand on fait vivre une association, quand on donne de son temps à son
quartier, on fait la force de Rennes.

Nous présenterons de nombreuses autres propositions sur toutes ces thématiques en février. Vous
l’avez compris, une ville qui protège, c’est une ville qui libère.

DEUXIÈME PRIORITÉ : RESPIRER. Notre 2eme priorité est de vous permettre de respirer.

Respirer, c’est d’abord pouvoir se déplacer sans subir. Rennes doit mieux relier ses quartiers entre eux, et
mieux s’ouvrir à sa métropole et même au-delà.

Voici une première liste de mesures pour faciliter votre quotidien:
Nous renforcerons les liaisons de bus entre Saint-Martin, Maurepas, Bréquigny, Cleunay, Sud-Gare ;
Nous stopperons la destruction massive des places de stationnement dans la ville ;
Nous augmenterons les places de stationnement pour les vélos ;
Nous réviserons le plan de circulation dans les quartiers ;
Nous lancerons les études pour prolonger le métro au-delà de la rocade, notamment vers l’aéroport,
le parc expo, Ker Lann et vers le sud de Rennes ;
Nous déploierons un plan vélo sécurisé et apaisé ;
Et parce que la vie ne s’arrête pas à 22h… surtout quand on est Rennais ; le métro et les bus
fonctionneront jusqu’à 3h du matin le week-end.

Plus de solutions. Moins de bouchons.
Car se déplacer, quel que soit son mode de transport, ne devrait jamais être un parcours du combattant.

Respirer, c’est aussi pouvoir se loger à Rennes quand on y travaille.
Nous construirons moins, mais mieux.
Dans les quartiers pavillonnaires et mixtes, il y aura un moratoire sur les tours. 
Le cadre de vie existant doit être respecté.
L’identité des quartiers doit être préservé.
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À Maurepas, au Blosne, à Villejean, nous privilégierons le recyclage urbain (c’est-à-dire rendre possible la
transformation de bureaux en logements) avant toute extension. Fini la construction brutale et les
projets imposés d’en haut. Nous développerons le bail réel solidaire pour faire baisser le coût du foncier.
Nous lancerons un plan logement étudiant avec le CROUS et les bailleurs.

Et surtout, quartier par quartier, les habitants seront associés avant les décisions, dans de vrais comités
locaux d’urbanisme.

Toutes ces mesures, vous permettront enfin de respirer dans vos quartiers,
avec des espaces apaisés,
avec de la végétation réelle,
avec des lieux de vie pensés avec et pour les habitants.

Pour finir, voici la dernière priorité :   RELANCER

Une ville qui se relance, c’est une ville qui donne envie d’y rester… et d’y revenir. Il y a plusieurs domaines
où Rennes a besoin de relance : relancer l’emploi, relancer les commerces, relancer le sport et la culture.
Relancer, c’est croire de nouveau en Rennes.

Relancer, c’est faire revenir l’envie d’investir, d’ouvrir un commerce, de créer un emploi. AVEC 14% DE
CHÔMAGE À RENNES, ET JUSQU’À 30% DANS CERTAINS QUARTIERS COMME MAUREPAS, NOUS
DEVONS AGIR. Ce n’est pas seulement une nouvelle succession de chiffres mais l’expression de la
précarité des Rennaises et des Rennais.

Nous créerons un fonds d’innovation et de transition économique ; nous ferons de la relocalisation
industrielle ciblée avec pour objectif 10 000 emplois en 6 ans. Comment ? Tout simplement en acceptant
d’accueillir les entreprises que la maire ou ses alliées refusent !

Après l’affaire SAFRAN et la déclaration des verts de ne pas vouloir un SAFRAN 2, il nous faudra envoyer
un signal fort aux entreprises, en leur disant : vous êtes les bienvenus à Rennes. Voilà, par exemple,
comment on peut créer des emplois !

Nous voulons également lancer un plan local d’insertion pour les jeunes et les seniors. Pour les jeunes,
nous proposerons un permis de conduire civique pour faciliter l’accès à l’emploi
Rennes doit assumer pleinement son rôle de capitale régionale.
Une ville qui attire, qui rayonne, qui rassemble. 
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NOUS FERONS AUSSI DE RENNES UNE GRANDE VILLE SPORTIVE !
Quand on est fier de sa ville, fier de ses clubs…de foot, de Rugby, de basket, de volley, de sports sur
glace et de handisports… et bien c’est un devoir de leur proposer une vision optimiste et ambitieuse pour
le sport Rennais…  le sport professionnel, comme le sport amateur !
Avec nous, Rennes accueillera de grands événements sportifs et culturels. Ce sera, évidement le retour
du Tour de France ! Ce sera une patinoire rénovée, plus écologique et pérennisée.

À l’ouest rennais, route de Lorient, nous porterons un grand projet structurant : un nouveau stade, financé
par le propriétaire breton du Stade Rennais, (et non un agrandissement de l’actuel financé par nos
impôts !). Ce projet structurant, permettra l’existence d’un véritable quartier des stades, de part et d’autre
de la rocade.

Alors j’entends les questions : « Pourquoi un nouveau stade » – « on n’a pas besoin ! » ; « Ce n’est pas
écologique on va artificialiser des terres ! » ; « Mais que va-t-on faire de l’ancien stade ? »

Je vais répondre à ces questions : 
Pourquoi ?
Le stade actuel est devenu trop petit pour accompagner le développement de notre club. Si le Stade
Rennais veut dans l’avenir continuer à être compétitif et à rejouer les coupes d’Europe qui nous ont fait
rêver, il faut un stade de 40 000 places – (comme l’ont fait Lyon ou Lille). 

Coté artificialisation, la construction est prévu sur des terres déjà imperméabilisées (à la Barre Thomas).
Et le stade actuel : et bien, comme l’ont fait Nantes (Marcel Saupin) et Le Havre (Deschaseaux), on le
garde, et on le transforme pour le Rugby, les sports féminins et avec des logements en plus.

« Le foot ça va bien !! » Et bien, avec un Stade de 40 000 places couverts, on fait exister Rennes sur la
carte des grandes spectacles XXL ! Et demain, Rennes sera capable d’accueillir un concert de Coldplay,
Metallica, ou The Weeknd. Imaginez les retombées économiques pour la ville !

Vous voyez qu’en relançant le sport, on peut aussi relancer la culture ! … Rennes est une formidable
capitale culturelle, mais ne peut pas se reposer sur ses acquis. Là aussi, il faut remettre des idées
neuves, des nouveaux projets, et de l’ambition ! En complément, nous construirons un Zénith de 12 à 15
000 places sur Rennes métropole.

Pourquoi un Zenith ? 
Aujourd’hui, avec nos salles actuelles, Rennes n’existe plus sur la carte des tournées nationales et
internationales. Trouvez-vous normal qu’aujourd’hui, pour voir un concert de Lenny Kravitz, Orelsan ou
Julien Doré…il faut aller à Caen ou à Nantes ?
Rennes a toujours été une ville dynamique, créative, audacieuse. Elle peut redevenir une ville qui rayonne,

Relancer l’énergie rennaise, c’est redonner confiance, envie, et fierté.
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PROTÉGER, RESPIRER, RELANCER… CES PRIORITÉS NE SONT PAS DES SLOGANS

Ce sont des ENGAGEMENTS.

Nous les porterons quartier par quartier, avec méthode, avec écoute, et surtout avec vous.

Rennaises, Rennais, cette campagne, c’est la vôtre.

Dans les campagnes municipales rennaises, beaucoup ont pris l’habitude de dire – et parfois de croire –
que le match est perdu d’avance. Ce n’est pas la vérité, c’est une stratégie minutieusement construite
pour protéger les sortants.

Moi, je vous le dis : rien n’est écrit d’avance et la dynamique est de notre côté. 

Si vous voulez une ville qui protège.
Si vous souhaitez une ville qui respire.
Si vous désirez une ville qui relance les grands projets.
Alors engagez-vous.
Parlez-en autour de vous.
Parlez de nos idées. Critiquez-les ! Partagez-les. 
Prenez votre place ! 

Ne vous faites pas voler cette campagne municipale. 

Cette campagne elle est pour vous. 

Pour que les 15 et 22 mars 2026,
vous décidiez enfin comment vous voudrez 
VIVRE RENNES !
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